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B O U I S PAR LA GRACE DE DlEU, RoY DE 
FRANCE ET DE NAVARRE : Atousceux; 
qui ccs prefentes Lettres verront, Salut. 
Àyant vú ÒC examine le Traité conclu, 
arrefté Si fígné à Utrccht le n, du pre- 

íènt móis d'Avril, par nôtre três-cher & bien ame 
Couíln, le Marquis d'Huxclles, Marechal de Fran- 
ce, Chcvalicr de nosOrdres, &C nòcre Lieutenanc Ge- 
neral au Gou vernement de Bourgogne, Et nôtre cher 
& bien ame le Sieur Mcnascr, Chevalier de nôtre 
Ordre de Saint Michel, nos Ambaíladcurs extraordi- 
naires Sc Plenipotentiaircs, en vertu des pleins-Pou- 
voirs quenousleurenavionsdonnc, avccleSieur Jcan 
Gomes da Silva , Comtc de Tarouca , Scigneur des 
Villcs de Tarouca, de Lalin , de Lazarin , de Penal- 
va , de Gulíàn & leurs dépendances, Commandcur 
de Villacova, du Coníèil de nôtre três-cher &C três- 
amc Frcrc, le Roy de Portugal, Meftre de Camp de 
íhs Armées, &c. &: le Sieur Don Loiiis da Cunha, 
Commandcur de fainte Maric d'Almendra, du Con- 
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ftil de nòtredic Frerc , íès AmbaíTãdeurs excraordi- 
naircs & Plcnipotentiaires^ pareillement munis de fes 
pleins Pouvoirs, duquel Traité de Paix la. teneur 
senfuic. 

LA Providènce divine ayant porte les cceursduí 
j*res-h*ut &: trés-puiíTant Prince , Loliis XIV. 

par iagrace dcDieu, Roy Três Chrécien, de Fran- 
ce & de Navarre, Sc du treshaut &: três-puiilànfc 
Prince Jean. V. gar.la.gracc.de Dieu, Roy de Portu- 
gal, &: des Algarbes, à contribucr.au repôs de l'Eu- 
rape, en faiíànt ceíTer laguerre entre leurs Sujcts,6c 
Jeurs Majeílez.Touhaittantnoniculementderétablir,. 
mais encore  d affêrmir davantage Panc-ienne Paix 
ôc amitiéquily a toujours cu entre Ia.Couronnc de 
France ÔC la Couronne de Portugal 5 à cette íin ilsont, 
donné leurs plèius Pouvoirs à Jeurs AmbaíTãdeurs ex- 
traordinaires &. Plenipotentiaircs j íçavoir, Sa Maje- 
íté Trcs .Chrétienne au Sicur Nicolas Marquis d'Hu-- 
xelles,.,Marechal dê France, Chcvalícr desOrdresdu. 
Roy, Lieutenant General au Gouvernemcnt de Bour- 
gogne, Et au íieur Nicolas Menager., Chevalier.de.- 
1'Ordre de íairtt Michcl j Et Sa Majeíté Portugaiíè auo 
íieur Jean Gomes da Silva., Comte de Tarouca, Sá- 
gneur-desVilles de Tarouca, de Lalin, de Lazarins, 
de Penalva, de Gulfan & leurs dépendances, Com- 
mandeur de Villacova , du Confeil.de Sa Majeíté,. 
Meftre de Camp de íès armées &c. Et au Sieur Dorm, 
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Louis da Cunfia, Commandeur de fainte Maried'AI- 
mendra du Confcil de Sa Majefté, leíquels sétant 
trouvez au congrez d'Utrecht, & aprés avoir implo- 
re Pafíiftance divinc ,. &C avoir examine reciproque- 
ment Icídits pleins-Pouvoirs, dont les copies íònt in- 
ícrccs à Ia fui ■ de ce Traité, íònt convenus dcs Arti* 
cies qui s'eníuivent„. 

ART.    I- 
• 

Hy aura à 1'avenir une Paix pcrpetuelle, une vraye 
aanitié, ÒC une ferme ô£ bonne correípondance entre 
Sa Majefté Tres-Chrétienne , fès-hoirs, íucceííeurs 6c 
heritiers , tous fes Etàcs &£ Sujets d~une part, Ô£ Sa 
Majefté Porcugaiíc, fes hoirs, fuccciíèurs ô£ heritiers, 
tous íèsEtats Òt Sujets de-1 autre, Iaquelle lera íince- 
rement ô£ inviolablement obíèrvée, íans permettre ' 
que de part & d'áutre on exerce aucune hoftilité, en 
quelques lieux &C íbus quclque pretexte que ce íoit > 
Et s'il arrivoit que par queique accident, même im- 
previi , on vint à faire la moindre contravention a ce 
Traité, elle íe réparera de part Sc dautre de bonne 
foy , fans dclay, ni difticulté, Ôc les agreílèurs en íe- 
ront punis, le preíent Traité ne laiííànt pas de íubíii- 
fter dans toute fa force. 

ART.   I li 

II y aura de part & d'autre un entier onbly de tom- 
tes leshoftilitez commifes juíquicy;eníbree que tous - 
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& chacun des Sujets de la Couronnc de France &: 
de la Couronne de Portugal, ne puiílènt allegucr re- 
ciproquement les pertes &C dommages íbufTerts pen- 
dant cette guerrc, ni en demandcr fatisfaction par 
vo\:e de juftice ou autrcment. 

ART. III. 

Tous lcs priíbnríiers de guerrc faits de part Ôc d'au- 
tre, íèront promptement rendus ôc mis en liberte fans 
excèption , &C íans que Pon demande aucune choíè 
pour leur rançon , ny pour leur dépeníè. 

ART.   IV. 

S'il ctoit arrivé que dans les Colonies ou autres Do- 
maines de leurfdites Majcítez, hors de 1'Europe, on 
ciit pris de cote ou d autre quclque Placc, oceupe 
quelque poíte> &: bati quclque Fort ( ce dont on ne 
íçauroit être afturé prcfcntemcntàcaufe cTunfigrand 
éloignemcnc) lcfdites Placcs ouPoítcs, feront iiiceí- 
íãmmcnt rendus entre lcs mains du premier poflef- 
feur, dansJerat oíi ils iêront trouvèz au tems de la 
publication de .la Paix, &C ks nouveaux Forts en fe- 
ront demolis j eníbrte que lcs chofes reftent fur lc me- 
me pied oíi clles etoient avant le commenccmcnt de 
cette guerrc. 

ART.   V. 

"Le Commcrcc fe fera dans leContinent de France 



Sc de Portugal, de la même manicrc qu'il íè faifoic 
avant la preíènte guerre, Bien entendu que chacune 
des Partics fe referve par cet Article la- liberte de re- 
gler les conditions dudit Commerce, par un Traité 
particulier quon pourra faire pour ce íujct. 

ART,   VI. 

Les mcraes Privileges &C exemptions dont les St** 
jets de Sa Majeítc Três Chrctienne, joiiiront en Por- 
tugal , íèront aceordez aux Sujets de Sa MajeítéPor- 
tugaife en France ; 'Et afin de mieux pourvoir à l'a- 
vanccment 8C à la feuretc des Marchands des deux 
Nations, 011 leur accordera rcciproqucment des Con- 
íiils avec les mcmes Privileges Sc exemptions, dont 
ceux de France ayoient coútume de joliir enPortuo-al. 

ART.    VIL 

II fera pcrmis rcciproquement- aux Vaiílèaux, tant 
Marchands que de Guerre , d'entrcr librcmcnt dans 
ks Ports de la Couronne de France, & dans ceux de 
Ia Couronne de Portugal, oíi ils avoient coútume 
dentrerparlepaííé,'pourvúque ceux-cynexcedent 
tous enfemble le nombre de íix, àTégard des Ports 
d une plus grande capacite, & le nombre de trois à 
Pégard des Ports qui font moindres. En cas qu'un 
plus grand nombre de Vaiííeaux de Guerre de Pune 
des deux Nations fe prefente devant quelque Port de 
1'autre, ils n y pourront entrer fans avoir demande Ia 



pcrmiflion au Gouverneur, oubicnauMagiílratj Et 
>s'il arrivoic que leídits Vaiílèaux pouílèz par le gros 
temps ou contraints par quelque autrc nccefíité pref- 
íàntc, vinfTentàentrer dans quelque Port, fans cn 
avoir demande la permiílion, ils íerontobligezde fei- 
re part d'abordau Gouverneur ou au Magiílratde 
leur arrivée, òc ils n y pourront féjourner au dela du 
temps qui leur fera permis, s'abftenantcependant de 
feire la moindre chofe dont ledit Port puiíle être en- 
dommagé. 

ART.    VIII. 

Afin de prevenir toute occaíion de diícorde qui 
•pourroit naíere entre les Sujets de la Couronne de 
France èc ceux de la Gouronnc de Portugal, Sa Ma- 
jefté Trcs Chrétienne íèdeíiilerapourtoújours, com- 
ine Elle fe deíiíle des a preíènt par ce Traité, dans les 
termes les plus forts &: les plus autentiques , &C avec 
touteslesclauíèsrequiíès, commeíiellesctoientiníe- 
rces icy , tant en íbn nom, qu'en celuy de íès hoirs, 
íu.cceíleurs §í hcrúiers , de tous droits ôc prétentions 
qu'Elle.peut ou pourra pretendre íur Ia proprieté des 
terres , appellces du Cap-du-Nord, &C íituées entre la 
riviere des Amazones, 8c celle de Japoc ou de Vin- 
çcrit Piníbn , ians íè referver ou retenir aucune por- 
tion defdites terres, afin qu'ellesíbicnt deformais pof 
fedécs par Sa Majcítc Portugaife, fes hoirs, íuecef- 
íçurs ô£ heritiers avec tous les droits de Souveraine- 
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Chrétiennc à la droite du Rhin, au bout du Pont de 
Straíhourg,fera pareiltement rendu par Ellc àPEmpe- 
rcur & a 1'Empire en fon entier, fans en rien demo- 
lir, & avec tous fesdroits & dépendances. Quant au 
Fort de la Pile & autres conftruits dans les Iíles du 
Rhin fous Stralbourg,  ils feront entieremenc   rafez 
auxdépensdaRoy Tres-Chrécien , fans qu'ils puiífent 
eftre rétablis cy-après par l'un ou par Tautrc party j 
lefquelles ceííions & démolicions des Places & Forti- 
ficacions cy-de(Tus énoncées feront faites dans les ter- 
mes portez par les Articles fuivans, c'eft-à-dire à 
compter du jour de 1 echange des Ratifications du 
Traité de Paix folemnel ou general entre Sa Majcfté 
Imperiale, 1'Empirc, & Sa Ma/eíté Três Chréticnne, 
la navigation &c autres ufages du fleuve demeurant 
libres 6c ouverts aux Sujets des deux partis, & à tous 
ceux qui voudront y paíTcr, naviger ou tranfporter 
leurs Marchandifes, fans quil foit permis à l'un ou à 
1'autrederien enrreprendre pourdétournerlcdit fleuve 
& en rendre en quelque forte le cours & la naviga- 
tion , ou autres ufages, plus difficiles; moins encore 
d'exiger de nouveaux Droits, Impôts ou Peages, ou 
augmenter les anciens, d'obligcr les batteaux d'abor- 
der à une rive plútôt qu'à 1'autre, d'y expofer leurs 
charges & marchandiíes, ou d'y en reccvoir, mais 
le tout fera toujours à la liberte de chaque Particu- 
lier. 

ART.    VII. 
Lefdits Lieux , Chatcaux Sc FortcrcíTes de Brifack , 

Fribourg & Kell feront rendus à SaMajefté Imperiale 
& à 1'Empire ,avec.toutcs leurs Juriídicl:ions.3apparte- 

Tr. de 1'Emp. B 



nances & dépendances; commc au/ÍI avec leur Artil- 
Icrie & munkions qui fe font trouvées dans lcfditcs 
Places lorsqueSa Majefté Trcs-Chrétienne les aoccu- 
pées pendant cetteguerre, fuivant les Inventaircs qui 
en ont efté faits, & feront délivrez fans aucune re- 
ferve ni exception, & fans en rien retenir, de bonne 
foy & fans aucun retardement, empêchement ou pre- 
texte a cetf* cjui après 1echange des Ratifications du 
prefent Traité, & celuy des Ratifications du Traité 
de Paix folemncl ou general entre Sa Majefté Impe- 
riale, 1'Empire , & Sa Majefté Trcs-Chrétienne, fe- 
ront établis & députez fpecialement pour cet effet par 
Sa Majefté Imperiale feule, ou íelon la difference des 
Lieux par Elle & par 1'Empire, & en auront fait ap. 
paroir leurs Pleins-Pouvoirs auxlnrendans, Gouver- 
neurs ou Officiers François des Lieux cjui doivenc 
eftre rendus, en forte que lefdires Vilies, Citadelles, 
Forts & Lieux, avec tous leurs privileges, utilitez, 
revenus & émolumens , & autres chofes quelcon- 
ques y comprifes, retournent fous la jurifdiftion , 
poíTeííion aftuelle & abíoluè, Puiflance & Souvetai- 
neté de Sa Majefté Imperiale , de 1'Empire, &de la 
Maifon d'Autriche, ainíl qu'ils leur ont appartena 
autrefois, & ont efté poílèdez depuis par Sa Majefté 
Tres-Chrétienne , fans  que   Sadite Majefté  Tres- 
Chrétienne retienne ou  fe referve  aucun droit ou 
prétention fur les Lieux fufdits & fur leur juriídi&ion. 

Il ne fera rien exige non plus pour ks frais & dé- 
penfes employez aux Fortifications & autres édifices 
publies ou particuliers j La pleine & entiere reftitu- 
tion ne pourra eftre dirTerée pour quelque caufe que 
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ce foit datis les termes qui feront prefcritscy-aprcs, 
en forte que les Garnifons Françoifes en fortent en- 
tierement, fans molcfter , vexer les Citoyens & Ha- 
bicans, leur caufer quelque perte ou quelque peine, 
non plus qu'aux autres Sujets de Sa Majefté lmpe- 
riale ou de 1'Empire, fous pretexte de dettes ou de 
piétentions de quelque nature qu'elles puiflent eftre. 

11 ne fera pas permis non plus aux Troupcs Fran- 
çoifes de demeurer plus long-tems au dela des termes 
qui feront ftipulez cy-après dans les Lienx qui doi- 
vent eftre rendus, ou autres quelconques qui n'ap- 
partiendront pas à Sa Majefté Tres-Chrétienne, d'y 
établir des Quartiers d'hyver ou quelque fejour, mais 
feront obligcz de fe retirer inceíTamment fur les Ter- 
res appartenantes à Sadite Majefté 

ART.   VIII. 
Sa Majefté Tres-Ghrétienne promec parcillement 

de faire rafer à Ccs dépens les Fortifications conftrui- 
tes vis à-vis Huningue fur Ia droice & dans 1'Ifle du 
Rhin, de rneme que le Pont conftruit cn cet endroit 
fur le Rhin , en rendant les fonds & éJificcs à la 
famille de Bade; comine auífi le Fort de Selingen, 
les Forts qui fe trouvene dans les Iíles entre kdit 
Fort de Selingen & le Fort-Louis; Et quant au terrain 
du Fort démoly, il íèra rendu avec les maifons à la 
famille de Bade : De détruire la partie du Pont qui 
conduit dudit Fort de Selingen au Fort-Louis, & le 
Fort bati à la droitedu Rhin vis-à-vis ledit Fort Louis, 
fans qu'ils puhTent deformais eftre rétablis par aucun 
des partis. Bien entendu que le Fort-Louis & l*Jflc 
demeureront au ^pouvoir  du Roy  Tres-Chrétien. 

B ij 
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Generalement Sadite Majefté Trcs-Chrccirnne pro- 
mec defaire rafer à fes dépenstous !cs Fores, Retran-, 
chemens, Ligncs & Ponts ípecifiez dans leTrairédc 
Ryfwick, & que Sa Majefté aura fait conftruire dc- 
puis ladite Paix de Ryfwick, íoir 1c long dix 
Rhin , dans le Rhin, ouailleurs dans 1'Fmpire &í Ccs 
appaiccnanccs , fins c]u'il íòit permis de les rétablir, 

A R T, IX. 
Le Roy Trcs-Chrcciçn s'eng.ige & promet pa^ 

reiílement de faire évacuer le Château de Bitfcb. 
avec rouces fes appartcnances, cornme auíTi le Châ- 
teau d'Hombourg, en faifanc auparavant rafer les 
Fortifications, pour rTcftre plus létablies; en force 
pcanmoins que lefdits Châteaux & les Villes qui y 
fone jointes n'en reçoivent aucun dommage, mais 
demeurent totalernent en leur enticr. 

ART. X. 
Trcnte jours aprés que les Ratifications du Trar- 

té de Paix general ou folcmnel à fure entre Sa 
Majefté Impeiiale, 1'Empire, & Sa Majefté Tres- 
Chrétienne auronc efté échangées, & méme plútôc 
fi faire fe peuc , les Placcs & Lieux fortifiez tanc 
cy-deíTus nommez3que generalement tous ceux qui 
doivenr eííre rendus íuivant le prefent Traicé reía- 
tif à celuy de Ryfwick , dont les Articlcs feront 
tenus pour compris dans ce Trairé , &. executez 
ponctuellcment, de meme que s'ils fe trouvoient 
ici inecrez de mot. i mot, feront remis entre les 
mains. de ceux qui feront autorifez pour ect cffec 
par 1'Empereur òc l'Empire , ou par les autres Princes 
pattkulieça  qui  devront   les polllder. en vertu   du. 
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Traité de Ryfwick, fans qu'il foit per mis de rien 
demolir des Forrifications ni des édifices publics ou 
particuliers, & fans riendéterriorcr de letat ou ils 
íé trouvent prefentement, ni rien exiger pour les dé- 
penfes faircs dans lefdits Lieux ou à leur occaíion : 
Seronc aufli rendus en même tems toutes Archives 
& Oocumens appartenans, foit à Sa Majefté Impe- 
riale , ou aux Etats de 1'Empirc, foit aux Places & 
Lieux que Sa Majefté Tres-Chiéticnne sengage de 
rernètçre, 

ART.   XI. 
Comme 1'intcntion du Roy Três Chrétien eft 

d'accomplir le plus promptement qu'il fera poflible 
les condicions du prcfent Traité, Sa Majefté promet 
que les Places &c Lieux qu'Elle s'engage à faire de- 
molir a Ces dépens , le feront , fçavoir ks plus con- 
íiderables dans le terme de deux móis au plus tard 
aprés lechange des Ratifications t\u Traitc general ou 
iolemnel à faire entre Sa Majefté Imperiale, 1'Empirc 
& Sa Majefté Tres-Chrétienne , ôc les moins coníide- 
rables dans 1'efpace d'un móis, à compter aufli de 
1'échange des Ratifications dudit Traitc. 

ART.    XII. 
Et comme Sadite Majcfte Tres-Chrétienne vcut 

veritablement  & de bonnc fov rétablir une íincerc 
4 

union avec 1'Empcrcur &. l'Empire, Ellc promet 
& seng;igc lors qu'Elle traitera avec les Ekcteurs, 
Princes & Etats au Congros general avec TEmpe- 
reur & 1'Empire, de leur rendre aufli bien quaux 
Sujcts, Cliens & Vaflaux dudit Empire, tant £c, 
clefiaftiques que Seculiers, èc generalcment a tous 
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ceux qui  font nommez   &  compris dans Ia Paix 
de Ryfwick, quoy qu'ils ne foient pas ici nommé- 
menc exprimcz , lcs Etats , Places, biens dont 
Elle fe feroicmife en poíTeílion pendant le cours& 
à loccaíion de la prefentc guerre, foic par la voye 
des armes, par confiícation ou de telle aucre ma- 
niere que ce puifle eftre ; comme auífi d'executer 
pleinemenc & ponctuellement toutes claufes 6c 
conditions du Traité de Ryfwick, aufquelles il 
n'aura pas efté expreflemenc dérogé par le prefent 
Traité s'il y en a quelqu'une qui n'ait pas cfté 
executce depuis la concluíion de la Paix de 
Ryfwick. 

ART. XIII. 
Reciproquement Sa Majefté  Imperiale  voulant 

témoigner le deíir qu'Elle a de contribuer à la fa- 
tisfacltion de Sa Majcílé Tres-Chretienne, & d'en- 
tretenir  deformais   avec   Elle  une   amitié   ÍIncere 
& une intelligence parfaite •, & en vertu de la Paix 
de Rifwick rétablie par ce prefent Traité , confenc 
que la Ville de Landaw avec Ces dépendances con- 
fiftanc dans les Villages deNufdorff, Damheim ôc 
Queickheim avec leurs Bans, ainfi que le Roy Tres- 
Chretien en jouiflbit avant la Guerre , demeure for- 
tifiée à Sa Majefté Tres-Chretienne j Sa Majefté Im- 
periale fe faifant fort d'en  obtenir le confentement 
& l'approbation  de 1'Empire, quand il fera quef-. 
tion de drefler & de conclure le Traité de Paix fo- 
lemnel ou general entre Sa Majefté Imperiale, TEm- 
pire , & Sa Majefté Tres-Chrétienne. 
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ART. XIV. 

La Maifon de Brunfwick- Hanover ayant efté 
élevée par 1'Empereur, du confentemenc de 1'Em- 
pire , à la dignité Electorale, Sa Majefté Tres-Chré- 
tienne reconnoiftra en vertu de ce Traité cette Di- 
gnité Electorale dans ladite  Maifon. 

ART.   XV. 
Pour ce qui eft de la Maifon de Baviere , Sa Ma- 

jefté Imperiale & 1'Empire confentent par les mo- 
nfs de la tranquilité publique, qu'en vertu du pre- 
fenc Traité ,   & du Traité general & folemnel à faire 
avec 1'Empereur & l'Empire , le Seigneur Jofeph- 
Clement Archevefque de Cologne , & le Seigneur 
Maximilien-Emmanuel de Baviere foient rétablis ge- 
neralement & entierement  dans rous leurs Eftats, 
Rang , Prérogatives,   Regaux ,    Biens ,  Dignitez 
Elec~torales & autres, & dans tous les Droits , en Ia 
même maniere qu'ils en ont joui ou pu jouir avant 
cette Guerre , & qui appartenoient à 1'Archevefché 
de Cologne òc autres Eglifes nommées cy-aprés, ou 
à Ia Maifon de Baviere médiatement ou immédia- 
tement. Ils pourront envoyer avec leurs Pleins-pou- 
voks & fans caractere au Congrez du Traité gene- 
ral ou folemnel à faire entre Sa Majefté Imperiale, 
1'Empire , & Sa Majefté tres-Chrétienne pour y né- 
gocier  & veillcr à leurs interefts, fans aucun obfta- 
cle , auííí toíè  que  les Confèrences   commenceront 
pour cet effet. Leur feront aufli rendus de bonne foy 
tous les Meubles , Pierreries , Bijoux & autres EfTets 
de quelque nature qu'ils puiíTent eftre j commeauíTi 
toutes les Munitions 5c Artillcries fpeciiiées dans les 
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Inventaires autentiques que l'on produira de part òc d'au- 
tre-, c^ft à-diretoutes cclles quipcuvcntavoircftéotées 
narrordredcrnmpcrcnr & de fes Prédéaíícursde glo- 
rieufe memoirc , depuis 1'occupation de laBaviere,dc 
leurs Palais , Châteaux , Villes , FortercíTcs & lieux 
queleonques qui leur ont appartenu &c qui leur a.p- 
partiendront , à 1'exception de TArtilIcric qui appar- 
tenoitaux Villes & Eltats voifins qui leur a efté re- 
ftituée, & parcillementtoutcs les Archíves & Papicrs 
ferontrcftitucz. 

Et fera lc Seigneur Archevefque de Cologne ré- 
tabli en fofi Archevcíché de Cologne , fes Evcchcz 
d'Hildesheim , de Ratiíbonnc , de Liege& de la Pie- 
pofiture deBcrtholfgaden , fans qu'aucune raifon de 
procez ou prétentions, puiíTc en façon quelconque, alte- 
rer lareftitution totale ; faufpourtant les droits de ceux 
qui pourroient en avoir,lefquels il leur fera permis, 
aprés que les deux Eleóteurs y auront eílé actuelle- 
ment rétablis, de^pourfuivre comine avant la pre- 
fente guerre par les voyes de Júdice établies dans 
1'Empirei Sauf aufli les Privileges des Chipitrcs & 
Etats de 1'Archevêché de Cologne & des autres Egli- 
fes , établis precedemment, fuivanc leurs Unions, 
Traitez 5c Conílitutions. 

Ec quant a la Ville de Bonn, en cems de Paix , il 
ia'y aura point de Garnifon du tout, mais la garde 
en fera confiéc aux Bourgcois de la Ville; Et quant 
à celledu Corps& du Palais, elle fera reílrainte dans 
les íimplcs Compagnies de fes Gardcs , dont il con- 
vicndra avec Sa Majefté Imperiale & TEmpire; Bien 
entendu pourtant que dans un temps de Guerre , ou 

apparence 



Piem Pouvoir du Roy de Portugal au Sieur 
Comte de Tarouca. 

JO ANNES Dei gratia Rex Portugalliíe & Algar- 
bbrum, citra & ultra maré in Afriqua Domiiius 

iJuinríe conquiíitionis, navigationis, &c commercii 
jEthiopias, Arabiae, Perfil, India?que,&:c.Notumao 
teftatum facio ííngulis &: univeríis has meãs Litteras 
vifuris, quod cum nihil mihi íít antiquius, & optabi- 
lius quarn incendium atroeis belli, quo poene univer- 
íusCliriítianus orbisper aliquot jamannos exardeícit, 
penitus rcftingui, Et a?quaacítabili pace commutari 
atque ctiam, in eadem ííudia conípirent exteri Prín- 
cipes ac Refpublica? qux funt in armis confultum fo- 
re, duxi, virum deíignare, ex primaria hujus regni 
nobilitate, cujus fide, ingenio, dexteritate ac pru- 
dentia plurimum confiderem, qui in eum locum íè 
conferat de quo inter utramque partem conventum 
fuerit ad colloquia, congrcííuíque de pace habendos. 
Qua: omnia cum in Joanne Gomeíio Silvio, Comi- 
té Tarouca, Coníiliario meo &c exercituum meorum 
fub prafecto, reperiantur, cum his litteris Legatum 
meum extraordinarium &C primum Plenipotentia- 
rium conflituo. ut ad locum habendis de pace con- 
greíTibus, modo íuperius dião defígnatum proficif. 
catur j ibique íive per legatos Principis aut Reipubli- 
cx ânimos, pacemqueconciliantis,quiquarveabutra- 
que belligerantium parte acceptus, autaccepta fiie-, 

C 
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fíà, ííve ipíe per fc nullo conciliante poífitagere, tra- 
ctare, &C inire pacem inter me, & quemlibet Regum,. 
Principum ac Rerumpublicarum, ex adverfa parte, 
belligerantium, eaque de caufa ei omnempoteítatem 
plenam ac fufficientem, mandatum generale ac fpe- 
ciale concedo,. fpondeoque, ac fíde Regia promitto, 
quaxumquc perfuperius memoratum Legatuna meum 
extraordinarium òC Plenipotentiarium,cumLegatis 
Miniítrifye íupradiótorum Regum , Principum & 
Rerumpublicarum pari poteftate invicem inílructis, 
convença ôc pada fucrint 5 ea omnia, rata, grata, fir- 
maque habiturum, ô£ debita ac folemni forma intra 
conítitutum tem pus ratihabiturum , íèduloque cura- 
turum ut integra executione mandentur, nequr paf- 
furumunquam ut foedus illud ita initum in quolibct 
violetur. In quorum omnium fidem ac teítimonium 
has litteras fieri juífi qu« funt manu mea íubíeriptas 
6c magno ílgillo iníignium meorum munitar. Data; 
Ulyfíipone decima fexta die menfis Junii, anno Do- 
mini milleíimo feptingenteíimonono. Didacus à Men- 
donça corte Real íublcripíi. 

Piem Pouvoir du Roy de Portugal au Steur 
Dom Louis da Cunha. 

]'OANNES Dei gratia Rex Portugallia: & Algar- 
;biorum,citra & ultra maré in Africa DominusGui- 

nex conquifitionis , navigationis &: commercii 
^thiopis, Arábia:, Perfue, Indiíeque, ôcc. Notum ac 
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«teftatum facio fingulis $£ univerfis has mcas litteras 
vifuris, quod cum nihilmihi fít antiquius SCoptabi- 
lius, quam incendium atroeis belli, quo poene uni- 
verfus Chriftianus orbis per aliquot jam annos exar- 
<kfcit,penitus reftingui, Sc a^qua ac ítebili pace com- 
mutari,atquc etiam in eadem iludia confpirent ccétc- 
ri Príncipes ac Refpublica: qua: funt in armis conful- 
tum fore duci viros deíignarc, quorum -fide, ingenio, 
&: prudência plurimum confiderem,qui interfirit col- 
loquiis ac congreíTibus inter utramque partem dèpa- 
ce habendis, quíeomniacum reperiantur in Ludo- 
vico da Cunha confiliario meo ,Palatini Senatus Se- 
jlatore , ÔC in íòdalitio Chrifti equitum Commenda- 
tario fanóhe Maria: de Almendra. Jamque aliis Litte- 
ris méis ad idem múnus conftitutus fit primarius Le- 
gatus extraordinarius &C Plenipotentiarius Joannes 
<Gomeíius Silvius,Comes Tarouca; Concilíariusmeus 
ac meorum cxercituum Subprarfectus praíentibus 
conftituo fecundum Legatum meum extraordina- 
rium 8c" Plenipotentiarium prsefatum Ludovicum da 
Cunha, ut uterque íimui velquilibet eorum fingulus 
defecou aut impedimento alterius in loco habendis 
de pace congreíTibus deftinato, ííve per LegatosPrin- 
cipis autReipublica: ânimos, pacemque coníilianti, qui, 
qu^ve ab utraqucbeliigcrantium parte acceptusauí 
acceptafueiit, fíve per fenulloconciliante poíTitage- 
re, tractare, ÔC inire pacem inter me&quemlibetRe- 
gum, Principum ac Rerumpublicarum ex adverík 



parte belligcrantium , Sc qua de caufa ci omnem po- 
teftatem plenam &C fufficientem, mandatum genera- 
is ac ípeciale concedo , fpondeoque, &C fide Regia 
promitto, quíccumque per fuperius memoratos Lega- 
tos meos &C Plenipotentiarios íímul, vel quemlibet 
illorum defectu, vel impedimento alterius »cum Le- 
gatis Miniftrifve íupradiótorum Regum, Principum 
& Rerumpublicarum pari poteftate invicem inítru- 
ctis conventa 8c pacta fuerint, ea omnia, rata, grata, 
firmaque habiturum &C debita ac íolemni forma in- 
tra conítitutum tempus ratihabiturum, feduloquecu- 
raturum ut integra; executioni mandentur , neque 
paífurum unquam ut fbedus illud ita initum in quo- 
libet violetur. In quorum omnium fidem ac teftimo- 
nium has litteras fieri juííimus quas íunt manumea 
fubíeriptx &C magno fígillo iníignium meorum mu- 
mkx. Data? Ulyílipone die prima menílsSeptembris, 
Franciícus de Sales è Silva fcripfit anno Domini mil- 
lefimo íèptingenteíimo decimo fecundo 5 Didacus à 
Mendonça Corte Real íubícripíu 



PKiyiLEGE    DV    ROr. 
LOUIS par la grãce de Dieu , Roy de France & de Navarre , Dauphin 

de Vicnnois, Comte de Valcntinois , Diois , Provcnce , Forcalquier 
'k Tcrrcs adjacentes: A nos amez & fcauxConfeillcrs les Gens tenans 

i.u, v^jurs de Parlemens, Baillits , Scncchaux , Prévolts, leurs Lieutenrns , 
& tclus autres nos Jufticiers & Officiers qu'il appartiendra , SALUT. Par 
nos le:trcs Patentes données à Fonraincblcau le dix Septembrc 1699. Nous 
aurions accordé à nôtre amé & ícal Confeiller Secretaire, Miifon , Couron- 
ne de France 8í de nos Finances, le Sicur ADAM , Trcforicr general de nos 
AtnbaíTadcurs & Miniftres dans les Cours&T Pays Errangers, 6c l'un desPrc- 
raiers & Principaux Commis de nôtre tres-amé & feal Chevalicr , le Sicur 
Marquis de Toicy, Commandeur 5c Chancclier de nos Ordres, Miniftrc &c 
Secretaire d'Etat, le Privilcge de faire imprimer non feulement le Traité de 
Tréve par Nous condu le 25». Juin 1584. mais aufli tous les autres Traitcz de 
Paix , Tréves , Neutralittz, Confédérations, Alliances, Commcrce, Con- 
trats de Mariagc avec & entre les Píinces Sc Etats Etrangers qui ont été cv- 
devant conclus Sc íigncz en nôtre nom , ou qui feront cy aprés, cn François, 
Latin ou autre Langue, Sc de les faire traduire, les mettre cn Rccueils ou 
feparement, avec toutes les Pieccs, Memoircs , Manifcíbs , & autres Actes 
concernant lefdits Traitez Sc Contra&s de Mariage, & cc pendant le temps 
de douze années. Mais comme ce terme eft expire , & que Nous voulons 
continucr à traiter favorablement le Sieur Adam : POUR CES CAUSES 
& autres à ce Nous mouvans , Nous luy avons permis & permettons par ces 
Prefentes íignées de nôtre main , de faire imprimer par tels Libraires Sc Im- 
Íirimeurs qu'il voudra choilír , non feulement le Traité de la Tréve conclu 
edit jour 29. Juin iSi+- mais aufli les Traitez de Paix faits à Rifwick 

es années 1697. & i*?8- Sc tous autres Traitez de Paix , Tréves, Ncutrali- 
tez , Confédérations, Alliances, Commercc , Contrats de Mariage , Tefta- 
mens , & autres Articles & Conventions avec Nous & entre les Princes Sc 
Etats Etrangers •, comme aufli tous les A&cs, Pieccs , Manifcftes & Memoi- 
rcs concernant lefdirs Traitez qui ont été ou qui feront faits & rcglcz en con- 
fequence ; & qui pourront y avoir rapport, avec liberte de les faire traduire 
Sc mettre le tout en Recueil ou feparement, en telle marge, caractere ou vo- 
lume qu'il jugera à propôs, à la referve toutefois de ceux dont il y a des Pri- 
vileges particuliers, Sc ce pendant le temps Sc efpace de douze années con- 
fécutives, à compter du jour & date des Prefentes : Durant leqtiel nous fai- 
fons três exprefles inhibitions &c défenfes à nos Imprimcurs ordinaires , Li- 
braires & tous autres de nôtre Royaume , de quelque qualité & condirion 
qu'ils íbient, d'imprim:r lefdits Traitez, Contrats de Matiage , Articles, 
Conventions, Adtes , Pieccs Sc Memoires cy-deflus déclarez ou entendus , ni 
de les vendre Sc débiter fous pretexte d'imprcflion ctrangere , diminution ,. 
augmentation ou autremene, en quelque fotte Sc maniere que ce puiílc ctrc„ 



Tans 1c confenrcment dudit Sicur Adam, ou de celuy auqriel il aura cede fott 
Privilége, fur peinc de conftfctrion des Exemplaires contrefaits, quinze cens 
livres d'amende, déprns dommages & interêts ; à la charge de mettre deux 
Exemplaires de chacun dans nôre Bibliorheque, un en nôrre Cabinet dec 
Livres de nôrre Chaftcau du Louvre , & un en celle de nôrre três cher 8c 
fcal Chevalicr Chancclier de Francc, Ic Sieur Phçlypcaux Comte de Pont- 
chartrain , à peine de nullité des Prefentcs., qui feront cnrcgiílrécs fur lei-i- 
vre de la Communauté des Libraircs de Paris , & ce dans trois móis de ce 
jour. Du contenu defquellcs vous mandons & ordonnons de faire joiiir ledit 
Sieur Adam , & celuy auqucl il a ira cede fon Pnvilcge •, pieinemenr & pai- 
íiblenunt. Voulons qu'en mctwnt au commencement ou i la fin des Impref- 
fions ecs Frefentcs , ellesíbienr ténues pour dúemenr figntfiées, & quaux co- 
pie» collarionnées par l'un de nos amez & feaux Confeillcrs & 5ecreraires,foy 
(bit ajoútée comme à 1'Original. Mandons en outre à nô'rc ame & feal Con- 
feilleren nôtrc Confcil d'£tat & Lii-utcnant General de Policc en la Prevo- 
té & Vicomté de Parts ,4c -Sieur d'Argenfon , de tenir la main en rout xe 
qui regardera les fon&ions de fa Charge , à 1'enriírc & pon&uclle obfcrva- 
tion de ces Piefentes, íans íbuffnr qu'il y foit contrevenu dircótement ni in- 
diredtemenr. Commandant aufli au premier nôtreHuiflierou Sergentfut ce 
requis, de faire pour raifon ce de toutes-Significarions, Défcnfes, Saifies, & 
autres Aétes neceflaires, fans pour cc demander autre permiflion : CAR TEL 
EST NOSTRE PLAlSÍR. Donné à Fontaine"blcau le premier jour de 
Seprembrc, l'an de gracc mil fept cens donze , & de nôtre Regne le foixan- 
te-dixiémc. Signc , LOUIS. Ec plus bas: "Par le Roy Bauphin , Comte de 
Provence., COLBERT. 

// efl tràor.ni par Eâ:t de Sa Majeflé de tétí. & Arrefi de fon Confeil, <qne 
les Livres dom l" ímpreffion fe permtt par /chacun des Privilcges* ne feront ven- 
dus <jM par un Ltbraire ou ImprimeHK. 

Rcgiflrc fu- le Regftre N» j. de U Communauti des Llhraires & Tmpn- 
meurs de Paris , page jií. N° 57*. conformtment aux Rcglemens , & notAm- 
mtnt A IA refl du «}. Aonfi 1703.   A Paris, ce iy.  Gíloèm-jii, 
L. JOSSE , Syndic. 

J\iy cede à François Fournier, Libraire à Pari*, le droit du Privilége cy- 
deíTus , fuivant les condicions faire* entre nous. Fait à Vcrfailles cc premiet 
Avril 1715. AJAM. 
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